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L'INSURRECTION ROYALISTE DE 1856

A NEUCHATEL

Lettre ecrite du Locle par un Vaudois.

La lettre suivante est surtout interessante pour l'histoire de

l'insurrection royaliste du canton de Neuchätel, le 3 septem-
bre 1856. Elle constitue un temoignage tres personnel et original,
et, ä ce titre-lä, merite d'etre placee sous les yeux de nos lec-

teurs. L'auteur l'adressait ä sa soeur, ä Givrins.
Elle nous a ete communiquee par M. Rochat, instituteur ä

Givrins, que nous remercions de son obligeance.

Chere sceur et bien-aimes parents

Ne soyez pas fäches, si je n'ai pas repondu plus tot a

vos deux lettres, car quand j'ai requ la premiere, j'etais
ä l'Höpital oü je suis reste quatre semaines et deux jours
tres malade... Grace ä Dieu, je suis completement gueri et je
travaillerais comme auparavant si la revolution n'etait pas

venue nous surprendre. II y avait quelques jours que j'avais
quitte l'Höpital lorsqu'elle a eclate. J'ai du egalement prendre
les armes car les royalistes avaient dejä pendant la nuit mis

en prison toutes les autorites de la ville et le drapeau du

roi de Prusse flottait sur le clocher et a la rnaison de ville
ä la pointe du jour. Yous devez penser dans quelle rage
etaient les republicains ; aussi Ton a de suite sonne le tocsin.

Les troupes de La Chaux-de-Fonds sont arrivees et vous

pouvez croire que c'est alle fort un moment. II y a eu au

Locle 13 hommes tues et 35 blesses ; une femme enceinte,

dejä mere de sept enfants a ete percee de deux balles ; eile

est morte un moment apres. La victoire est restee aux
republicains et nous avons fait beaucoup de prisonniers, car
les colleges, l'eglise, la maison de ville et les prisons en sont
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remplis. Nous sommes ensuite partis pour Neuchätel au

nombre d'environ deux mille. Nous avons pris le chateau

ä l'assaut, et, malgre quatre pieces de canon qui nous cra-
chaient dessus, nous avons ete les maitres aux cris de Vive
la republique, apres un combat qui a dure une heure de

temps. C'etait horrible ä voir ; tout etait brise dans le

chateau et le sang coulait j usque dans la rue. On ne peut pas

savoir le nombre des morts car il y en est beaucoup tombe

dans le lac en fuyant, mais on en a enseveli une vingtaine
et fait 500 prisonniers. Le comte Portalaise 1, qui comman-
dait la colonne des royalistes a ete porte ä l'ambulance perce
de trois coups de lance ; un officier prussien a ete fait pri-
sonnier ; enfin si je voulais compter, j'en aurais pour trop
longtemps ä depeindre cette horrible catastrophe.

II a incendie 25 maisons ä Saint-Imier et il n'y a eu

aucun secours du canton ä cause de cette defaite.

J'etais tres fatigue, car je me sentais faible, mais je suis

egalement revenu ä pied. Maintenant tout est tranquille.
11 y a un bataillon de Bernois, un de Soleurois et deux

batteries d'artillerie pour garder Le Locle. La ville est en

etat de siege. On n'y voit que des militaires et des femmes

en pleurs...
...Ne vous affligez plus sur mon sort, ä present que je

suis retabli, je suis tres heureux, ne vous inquiettez pas de

moi car cela me fait de la peine de voir que vous n'etes

pas tranquilles ; je n'ai besoin de rien ä present que je peux
travailler...

...Votre devoue frere et fils,
Eugene Lambossy

Locle, 10 septembre 1856.

1 Pourtales.
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